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S'&ñor Don P•na.ndo 'lrorrebl.ane:a.
sea.re.tarlo Part:tcru.:h.ar del 
C:.Pre-sidente, dle la Repub11ca.. 
Palaa:1io Naciional Presente:. 
M� U1a.t:tngu:1ido S'eñor: 

MéDdin; ,.A:mril Jt2 dJe ll923. 

cr�n!'orme las instruce::!i.ones que he recilbido de Ví. 
el s.ab·adlo '7! die ea1te me-a,he· ta:l.egN.!1Lado á los· sefiore,a, Ban­
queros de Par-·:lis. representadloe por el señor' Bsnry Mar·a.el S'tol].,.9 .Boul8/'lllrdl .Jill].eS' S:and!e-.aUJ,Parfs según consit:a por el t.8'.xta que, adlj\mto as:! cwmo e-1 re·C'.lbo d'e la 0-:L''iic:ina del C.abJLe:. 

Esp::&raba y;a. tener e.ontes,taa-.ii.6n ., pero prooab1.emente la 
d!emora es: deb:!i.da á la aus-enC'ta. ere uno d1e· los· pr·iína.!p-.ales: miembros·
d!el re,f·e:rid:o ($rupo .'ll·an pronto e.orno reaiba eontestaO't.m, se la 
comun1i.o.aré ! V.inmediiatement-e. 

Aproveoho e·sta OO'asilón para mani1festar á V. que st no 
he tomado la pre·o·aua.:fón de ac·red!ftar ante W. mi! pe.rs:onalid!ad, e,s 
por que yo estaba seguro que segdn doou.mentos que adjunto á e:sta 
aarta bajo el eara.C't:er d1e d1ewlutiwos,es porque estaba en la c-r·e.­
an�ila d-Et que a V. ya habr:fan lll.egado lo·s papeles ,carta a y &.x.pedien­tas- que m:!s repree<entadlos,"lo-s Banqueros de Par:ts ".han remitid1o 
ála Le.gaai6n d1e Mé:x:11.c·o en Paris:,Señar Enaa.rg_adlo cte ?le:g:oc-:1ios�,noc·1torD.Alfredo Cabrera.por lo cual le ruego tenga a b.ien padl:Erl.os al 
Sr·iio .de Re:1.aa:ii.on,para iluatrar su a:ri terfo aa:ero:a de mi persona­lidad. 

S':ll é. est-os· cfioC!Ume-ntos qu·e V. debrla tener y á. los que yo 
adjunto para su :!Llustraa.16n en cuanto á. mf. r.,ers:onaUi.dad!, se añacf:en
los 1lnformes que el señor Doctor c:abrera a 'mi supliaa." ha cre.bido
enrlar para :En!"ormar die· la O'.apaa::td1ad f''tnanciera de mis Ranquer-os-, 
se e·.xplia:a que yo l:Htya &stad·o persuadl:1ido que no d'eh1a d1e ninguna 
manera haeer eaao ,ni .fustif'icarme de· los eargos que la prenS'a mun­d!:lial me ha he,aho y quizás s·:!iga hacdendo d1es:d'e mii salida de, Par.t.s 
para. asta Capital, oon el 1f'ln dlolos-o d!e bwaa:arme serias cU!'tcu:l tad1esent-orpeaiendo mis Je-s-tione:s .,haa:iend1ome a.par-ea.ar de manera dfü1t!nt'a de como rroy y de- lo cual al 'ta.s- pers.cnal!díade,s de. Fr'8.no:ia son m1S' mejores justit.·taantes. 

'l'an solo ru&go , vr. s·a, pene·tre b:fen d·& lo eontenido en ct-ia.hos-:d!oC'Umentos y no d:udo que V. aprea.1iara cr.on su f:1lno a:r-1 terio la labor 
que yo he- des-empeña.do oomo tinano·iero y t:ambien como buen patriota 
Mexta.ano. 

El MemorandUJ.n-Programa,.que yo he ten:!ido el honor de pre·s-entar4. V'. en nombre de los Banqueros se pued'e"sostener" en tod:ns sus 
partes. 

·Esperando que y agradeciéndole� V. tenga á bien presta.ir toda su atenc·ión á mi c:artiV .sus tina•� a;,�1onesme e.s grato repetirme .s.s. 
�_____,, __ Uv/·�� 



', LISTA DE DOCUMENTOS/ -----�--------------
1.-Copia de la carta del Sr .STOLL,al Sr Encargado de Negocios, 

Doctor CABRERA. 

z 

2.-Copia del resumen de las Conferencias del Sr ROUMAGNAC,con los 
Banqueros,remitida tambien al Sr Dr CABRERA,por el Sr STOLL. 

3.-4.-5.-Varias cartas dirigidas por el Sr STOLL al Sr.ROUMAONAC. 
6.-Carta del Sr de MEUR abogado del sr.ROUMAGNAC en Paris,destruyendo 

la Leyenda publicada en la prensa,en la misma fecha. 
7.-Copia del telegrama y recibo del mismG,d1r1gido al Sr STOLL en 

PARIS el dia 8 del presente mes. 
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Monaiour de: CABRERA 
. Charge d' 1�ffaires

, I -a:e la Ligátion··du Mexique 
f! ! � .._ ,J,., ' f: r 

I44 Boul. Huussma1u1 - PARIS 
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Oomme suite aux nombrcuses oonversations que 
j'ai eu l'honneur d'avo ir avec un vératible ami du M:e::-éique 
sujet :r.:íexicain ) je suis houreux de vous inf ormer que j' ai 
réu ssi a intéresser gr&..ndemont d e  hautes pers onnalités de 
la Finanoe I!1ranoaise .au programma général & sut out bo.ncaire 
du. :Président OBREGON • 

3 

Il s'ag1t en l'espe oe d'une c oncession générale 
qui englobcrait une Banque d 'émission a priv ilege en meme
temps qu'une Banque .Agricol e laquelle, dans l'esprit du 
Gouven1ement 1Iexioa.in, devra servir ele base a l'établissemont 
dé finitif de la Banqu_e d' ém iss ion di te Bang_ue du Moxi que en 
projet, ainsi que pour l' octroi des oonaessio:ns de pétrole 
ayant pour but d'alimenter les besoins de la France • 

Au point oh j'en suis des conversations avec cet 
Ami, qui part dans quel ques jours pour traduire au Gouverne­
ment ª'intéret tres grttnd ue j'attache a toute oette question 
d'intéret Franoo-Jexioain, 11 m'a parait comme néoessaire,
pour proteger mes négocietions, que je sois ré _ulierément 
titulairo d. 1 unc option off·'ciel le qui pourra it me parvenir 
par v os. soins • 

Vous comprendrez que c ette option me permettrait, 
vi s h vis de mes amis, de sortir du dClllaine des con versations 
póur rentrer. dans les fa.ita & ne pas risques quep�ndn.nt le 
voyage e.u v1exiquo d e  cet Ami, le Gouver:nement Mexicain 
prEnr: .. o a.es engagem nts a:ve e d' a utre s pers an:nnl i tés aue 
cel les q je me propase de rallier a cette cause, dans 
l'intéret m�me du M.exiaue . 

Je viens d one vous prier de voulo ir bien dcman­
der au Gouvernement de m'accorder une option générale d'une
durée suffisante pour : 



, .l -x 1· 

Iº- nermettre a mon ami Mexicain d'ar�fr a Mexico & diJme faire� oonfirirer par c<'ble & par vos so / lee bases 
gé:gé:�e : d::�:::r:r::r:�::t:tuor mon " aupe �tj tlti-vernent & d 'envo�rer au M:exique un délégué �funent lifié 
aux f ins ele définir sur place le développe nt pro-

�grarmne anvtaagé . 
, ..... Il est bien ente:ndu qu'a oe moment l je vous di ,rat -�1,J.e,:, ,:·Q)JJt les pcrso1malités & organismes bancaires qui constitueront mon G-roupe • I 'J ... I mu , , r - Dans 1' at ten te clu plaisir de vous 1 i.t· e, je vous prie • .Jonsieur, d'etre assuré de men sentiments tres dist L.">J.gué s • -

-r man rx 1: 
G IT  .. .C'I 

rro no M 



Ohn.rgé par un g-roupo de quelque s be..nque s de la liquida� 
tion d'une affaire au :Mexique, j'ai óté mis en rapport ave c m1 
une personnalité mexicaine qui to uche de tres pres les per­
sonne s ac tuollemcn t au pouvoir • 

Cet te personna1.i té , qui sem ble f ort bien rense ignée 
sur to ut ce qui conoorne le 1íexiqu.e, se prétend personna­
grata aupres clu l?résident OBREGOU • .t!..lle n' est pas moins 
renseigné e sur les affa.ires franqalses & la situati on de 
n otre place • 

Sans que j'ai rechor ché cet Ilonneur, elle m'a témoigné 
sa confi anoe & ce qui su i t e st le résumé exact de mes entre -
tiens • Je dais insister m1r son caraotere confidentiel • 

SITU ATIOU POLITI�U.::.. AU vLlXIQ.UE -

Les rapports aili nous vienrent de différents cotés 
sont oontradict oires • Il est certain que le Gouvernement 
03RJ;GON est un gouven1Grrent issu d 'u ne révolution, qui, ain­
si que toute révolution, s'eGt fait e ame profits d.e cortai­
nes classes. a.ux dépcnds d'autres olasses. La cbsse parti cu-
1 ierement léeée par lee Gouverne ment s révolutionna ires qui 
se sont succédé• pa:1:1 le flouvernemm1t C.A ... ::Cru.NZIS'.i.2 en paxti ­
culier, est l'a.nciou )Urti conservatcur qui dé tcnait en so�nme 
-to ut e  la grande propriété & les principal es entrcprises
banoaires ou industrial les. ll e st évident que los repré­
senta.nt s de ce parti n' abandom1en t pas leur point de v11e de
victimes & consid-rent le Gouvernement a.' OBREGON comme u.ne
banda d •usurpateur s •

D•e.utre pa.rt, si nou.s é co ut ons le représentent d.' 
OBRJ:GOU, 11 affirmero. que l' ere n ouvoll e e st solidemont éta­
blie , que l e  successeur du :Président, dont le mandat arrive 
a son tenne en I924 est d'ores & déja choisi, & qu'iili n'est 
pas que stion de reoenir en arriare. Le Gouvc rnemont ne nie 
pa.s les d>omnnge s o �usé s aux Ban que s par le Gouvernemon t de­
CA.�RANZA mais 11 retorque que l e  Gom"erncment.a, (le son coté,, 
de sérieux griefs cont re elles. Les destinées du Puys ne 
sont pl us entre les muins d'une min orité réaotionnaire, mais 
dépendent uniquemon t · du Gouvenwment & dé s représentants du 
:Pays & ce gouvernement entend conserver la haute mo.in sur 
les affaires auxquel les est lié l'avenir du Mexique • 

Une enquete indépe nda.nte sur place ·�' imposerai t. Il 
e st ce rtain que si ce point de vue se trouve, e a.."1S une cer­
taine mesure, vérifié, l!? '"'.lise on quarantaine du Gouvernemerit 
d' OBR..:.GOU e la part d es Gra.nds ays, oit avoi r son tenne, 



de meme qu'on env1sage le :retour aux rela.tions normales a.veo 
le Gouvernemen t autrement révolutionnaire d.es Soc iet s !

SITUA:PION DES BANQUES - Je viens de faire allusion aux grie fs réc i, 
proque s des Ban.q_ues & du Gouvernement • 

La situati o n  d.es Banqueé au Mexique est préoaire. !lomb re 
d' entre elles ont déja succo mbé. L' ahsenoe d ' un organisme central 
d'émiseion & l'impossibilité de réescomptér leur portefeuille les 
a pri"'és du moyen cle faire :faoe aux d emandes de retn1it • Le 
manaue de cet organisme arrate le développement du pays, et le 
Gouvernement reccnnait si bien l'urgence d·'y renédier, q_n' il vien, 
11 y a q,u e lques jours, de f'uire ,.o:nner par le Congres, l'  autor isa­
tio n au ?ouvo ir ..:..xécutif, d' ac oo rder la co n0ession d 'une Banque d' 
Eta t dont le  Gouve rnenDnt c onserve rai t la ma.j ori té des ac ti ons 
justu' e.u jour ou u n  Groupe Franouis sérieux rendrai t pos si ble 
& meme souhaitable. la. création a 'un Comité franco.mexicai n, ayant 

· l'entiere confiance au Gouvornement , & qui prendrait en mni:tjs le
développement du programme officiel dru10 l e  d anaine de la Banque,
des conoessions de pétrolos & des minés métalliqu es •

). �ANQUZ AGRIO OLE & IIrDUSTRL:,LI.8 ... ( I0 privilege ) 

O�rm nous l'o.vons dit plus hnut, l' AV-ric1üture, le 
Commeroe & d.' lndusttie ::¡_9uffrent grandemont dans lcm.r assor, d'une 
1nsuff1sance manifes te de la circula.tion • 

Depuis I9I4 - date a laquelle tout0 émission f'iduciaire 
a été Stlpprimée - la circulat ion monétaire n' est b.Ssurée que par 
les dollars-or & les pesos-argent • 

Penda.nt la pé riode oonstitutionnaliste qui va do I9I5 a l9I7, on a essayé d'introduire la monnaie-papier, pou r laquolle 
le Gouv erneme nt s' étai t engagé a consti tuer une garant ie en or • 

Ce tte monna,ie-, si elle a momentanément ét é acce ptée par le 
troupes & les fournisseurs de l' Armée révo lutionnaire, n'a pas été 
maintenue et n'a pasconservé son prestige au-déla de cette période 
pour la raison que les ga:i¡'antte a promises n' ont p as été réálisée s 
dans une proport ion suffisant e • 

La débacle est survenue et, par un ci"éo:cet, assurément 
arbitrairo, le l?résid.ent CARRA.HZ.A aa.nr.ulé compl�tement t:ius les billet s alo rs en circulation • 

Cette non fa,�ur, com:rrl.3 aussi & surt out c e  d écjet de 
suppression srn1s compensation, font comprendre l 'hostilité du 
peuple contre le principo dt une émission fiduciaire non ea.rant io 
par u ne encaisse effective inaliénable • 

O'est pour cette raison que le Gouvornement enYisage 
la créa tio n  immdiate d 1une Banque Agri cale & Industrielle concé­
dée a un Grou�e Etranger qui 211 assurera lo capital, ce capital 

•••••••• 



' 1 

consti tue.nt· la garantie oui re s terai t d'"P osée a l' étra.nger • 

Il faut évidemroo:::.t envisager un oap ital en pe sos 
muis le pr tncipe du dép8t du ca. 1 tal en rentes é�ra.ngeres ( par .. 
ticuli�rement frunqaises) semble d e vo ir etre &gréé aussi bien 
pour le Gouvernement que par le peuple • 

L'i dée de Bons de Caisse aurait, pense-t-on, pour 
effe t immédia.t de ramenet la confianoe dans la monnaie papie r 
en en faisant apprécier l'utili té par los caisses rurales & 
les industrie s mini�res & pé tro liferes qui en feraient la 
distributi on • 

11 semb le d'ailleurs que le Gouvemeroont pr endrai t 
los dispos iti ons néces sa.ires pour satisfaire nu rembouraement d es 
bil lete s'il vena.i ta se proouire pendant la période d.'inau-
guratioR des Bons de Caisse • 

B .. tUQU.S D'�MISSIO!i ( Z º privilege 

Ainsi s'amo rcerait l'émission fid.uciair0 sur une 
plus vasta é cbel le & l' ouverture de la Banque du ,1exique qui 
sernit en relations stn.tutairos étroite s avec le Gouvernement • 

La Cróation a.e cet te Banque par l e  máme Groupe qui aurai 
pT.oc·édé a 1' origine des Bons d e  Caisse apparaitra tout a fait 
norma.le, mais i l  est évident que oette Bar q�1e, qui a1.4"e. le ca.­
ractere d'une Banque d' Eltat, devra. a.ccep ter, le moment venu, 
des collaoorations étrangeres ( Angleterre & Amérique } 

Un point a retenir ici, o'est �ue,-sur les aff irmatione 
de la 1Jers o11.i.'1al1té mexicaine dont nous avons parlé - ce privile­
ge sera donné par décret au Groupe Bancui re Fra.noa.is que je rm 
suis proposé de consti tuer en vue de la prise en charge de la 
concession du premier privilege ( ém iss ion d e  Bons de Oais se a 
IO centre un • } 



CONCESSIONS FETROLIF:"'R3S & MI:NIERES -

Su r ce point • 11 m:i parai t. préf érable de oédor la 
parole a la psrsonn�ili té me:xicaine qu i s' est exprimóe ainsi a.a.ns
une converso.tion récente qtti fu t sténo .raphiée � 

11 On a :reproché beaucoup au Gouvernement de oA...·r:rnAUZA & au Gou­
" vernen:ent intermédiaire de M. de la HUERTA pendant la période 
n él ectorale q ui a. précédé l'éleotion de '1. OBR�GO.N, le nombre 
" illimité d.e concessions qu i ont été données a tort & a tr1;1vera, 
" peut-etre sa:ns u n  ju.s te discerne ment; il"'y a. � eu t-�tro la
" quelque chose de vrai. On espérait peut-etre f aire rentrer un 
" :peu d t argent a.u Trésor puisque les concessionmirea sont c�gag6s 
n a faire un certain dép'Bt lorsqu• ils ont rempli certa:ines f'Or-
" rnalités & choisi les terrains qu'ils veulent oxploitor. Mala le 
" but principal au Ministre était tout autre & s'il a été mal 
" interpreté, la faute en est surtout au Direoteur des Servioes • 

'' Les �íinistres compétents auraient d.ésiré asauror 
11 u n  développerrent national pétrolifere Jil gardant le contra1e 
" de toute production par le systemedos concessions u i  eet 
n to ut dif férent a.e celu i des ohobc de propriété ou la Oomps.gnie 
" formée échappe prosque totalemcnt a.u contrale du Gouvemement • " u. OB:R2GO:N, voyant que c es conoessions étaient surtout l'oqjet de 
" tractations me:.ccantiles qui semblaicnt établir que jamais le 
tt :premiar ti tulaire ne re$tait en pos seesion de la oonoessio� meme, 
" fir annule:r toutes lee doRoessions dont les taxes n'étaient pas 
" effeotuées dans les délais 9révus • 

t Cela � don;1é u ne grande satisfaction a toutes les 
" Grandes C ompagnies Petroliferes & spéoialemont a l' .lmérique. 
n :fais les Complgnies se sont mépri ses sur le but que poursui-
" vait M. OBRZGON. M. OBREGOM désire en effet nationalise·r a"Q,te.nt 
" que possible les sources & l' indu stri8 du :pétrole de faqon que 
" cette richesse soit e;;;senticllement mexicaine & m devienn� 
" pas la prole d'un, oisin peut-etre un peu trop avide en oe q_ui 
n e once rn e le Me xi que •

" 
" 
11 

TI 

" Les nouvelles conoessions, a.··ant d'etre acoordéee,, 
ne le scnt qu',pres une minuti euso enquete & au troit qu e -pe)ss.1.­
ble oü cherche a les conserve r di1.n.s des milieux mexicains ou 
tout au moins latina . 

" Mais H. OBH_.GOU 11' a pas limité son d.é sir de na.tiona-
n lisation deg pétroles a cette surveillance de l'octroi de n(j,uvel 
" les concessions, 11 a prd.mis forni:,llemont que la premiere ins-
n t itution d.e ba.nqu e sérieuse qui viend.rai t lu1 preter un aonoours 
" efficace, deviend ruit le canal de toutes ces concessions. non 
n seulement pétroliferes, mais aussi minie res &, si les conofssion 
" pétrolife res scnt nouvelles, los concessions minier es ne le sont
11 pas & sont souvent au contraire tres rt:cherchées puisqu'elles 
n sont la source de richesses en métal, or & argent prina1pa.1e,nent 

·11 que beauooup d e  Sooi.étés avaient abando11-.nées pour nu ire au suco� 
•••••••• 



" du Gouvernement rávolutimmaire o royant a.u retour des "Sc ientifioos" 
0 ( conservateurs ) & oublia.nt que, le fait de ne pa.s avoir payJ la 
" troce pour g�ner le gouve rnement , rendai t a ce meme gouvernei¡m.ent une 
" liberté l·.üne & entiere pom.- disposer l ui""l'n�me de ces oonc essions 
n rea.e venues vacantes par oarence & tetombant nins i qmis le domaine 
" publ io • 

" l?ar e ooséquent, le Gouvernement mexioain aujourd 1 hui 
" se trouve non seulement pouvoir d.isposer de ooncessions pét r�li-
n feres gu' il a toujours gardées ave o soin lorsqu'elles étaiont tres 
" import ntes, ma.i s encore de concessions m ini�res & a.gricoles 
" dont l'importunoe est s upéri�3ure presque en tant que richesae & 
n longue d urée. a cel le du pétrole • 

" Il y a, en effet, (les mines dont la production eat 
" c onnue e·c. dont la tenun.r en métal est excessivement riohe * qua 
n le Gouvernement réser·.00, tout on les fai sa nt ex:ploiter dans la. 
" mesure de ses moyen s , a c0 Groupe Franca.is qu'il attend a.veo 
11 impati0nce & qui viendrait exa.miner & choisir da.ns tous aes avan­
n ta :-es dont je n' ui ces sé de voue faire état a.u cours de mes con-
11 Yersa:;ions & dan.s lcsquel s le Groupe, je le répetc, pow.ra. :fa1re 
n un choix sans égal • 

" A ce sujet, je tiens a confirmar q11e les servioes 
1T techniqv.es du. . .;ouverncment seront :mis a la dlsposition ent i�re 
n de la. m1ssion Teohnique que le Groupe jugera opportun d tnev<,�rer 
n au :Jexique, le mornent ven un ufin de faciliter Gon choix • 

11 Les concessions pri:acipales pét:roliferas. dont le 
n Gouvernement s'est réservé la di sposition, ont une situation stra­
TI tégique puisqu t elles encerclent les principB.ux centres pétroli-
n feres actuellemont en aotivité. Elles se trou-vent da.ns l'antiolinal 
11 de ces memes centres pétroli:feres ce qui en p rouve l'excell1Jnoa" L' 
Tf évacuatio:n o st �-acili tée da.ns aertains cas par ce vo isinage, da.ns 
1T d'autres par la proximité imrrédiate de porte, de fleuves ou ahemins 
n de fer • 

" La pensée du Gouvern9 ment G s t <le s' adre s ser au Grou:pe
" Bancaire Fra:noais par affinité de race & �arce qu' il oomprend que 1 
" Frunce a toujo urs été généreuse & sauru c.1rrespondre aux facilités 
n que l ui donn..:: le Gouvern0ment Mexioain d.e se proc urer les matieres 
YT premie1·cs dentelle a besoín & pour l8sq_uelles • jusqu.'a ce jo ur, 
n elle est t:cibut&.ire d.� ¡ 1étranger. en partag·eant son indépende.noe
n & déf e::.1dék"'lt les intérets du foxiq ue • 

On remarquera l'enchuinement ci.Tidées qui procede a oet 
eJ�osé d'une situation que peu de monde connait au juste. �n nous 
1 'exposant a.insi. la ?ersonn.'llité Mexicainc nous a c1onné une tres
forte imJ)ression de ses connaissances exactes en tout ce qui touche 
les e rrcment s Yo ie s & moycns eles Gouvernement s qui se sont succedé· depuis l'avenement de OARRAlfZA. Les sollicitations pressantes 
qui sont faites � la Frunce nJus paraiGsent des lors s'expliquer, 
On les comprendra mieu_,"'{ c.-mcor-e en entendn.ut les raisons qui s• 
0::s:priment en faveur d 'une préfé rerwe nettement franQaise • 



AU SUJ'BT DI� LA PR:�F.'.5R"SNOE M.A.NIFESTZE l?AR 

LE GOUVERNJAr:�n AIBXICAm A 

L'EIIDROIT DE LA FRANCE 

"Il y a dc�lX raisons primordiales a cette préférence : 

Iº- Le Gouvernemon t meJi.:icain évi te :par tous les moyens 
la suprématie des capitauxtJlléricains en tant au' ils .... ont 
des a.gen ts d' infl uence poli tique • 

2º - Il combat cette influencon.'11éricé..i..�c, meme da.ns la mode 
la littérature, les usages & lss moeurc, 

" au point que M. OB:Z�GOU lui-momE! chercp:e a favorir;or t out es les 
" 1nstitutions franca.ises. Il oud.rait insto.ller das comp t oirs sur lee 
" frontieres & d3ns les ports par lesquols s'infiltro l'influcnoe 
11 américa:ini� sous fo:rr1e de : marchand.ices. livres, chairman & philo­
" sophe s • 

" aes Onmptoirs établis, on donncr·:tit <les faci1i tés énormea 
" au point d.e ,;ru.e d.ouane & memc •ourran tage, de f aqon a répandre le 
n plus poss ible l' article frnncais ccnsicléré com100 mayen de propaganda 
" anti-a.méricaine. On voit la u.ne _p::·éoccup�tion d.; oouv0rains ·é, 1 1 1n­
n f1 u0:1ce e.mér ioaino, srm.tta..u.t c..cpuis la gu.erro étw::i.t jugée mauva.1 se 
n ( dissolu-cio:n a.u noyau famil1...:1, rcluchcmont des moeurs, désagréga-
11 tion des institu�ions de civil is" tion latine, ronaiosamce de ln. sect 
" des Ku-¡(lux-Klan etc ••• 

" Au surplus, vu les tendanoes tre '" manifcstes du 
" peupb=l al leme-n.a., clepnts la gu.c rre, de � 1 a.mor ioanisor el ms sa monta­
" lité, le Go u:vernement Me;i;:ioain on combattunt cotto mentalité amé-
u rio0.ine, combat du memo coup, & pur 103 momos moyons, l'envahit�se­
" ment a.es méthoc.es a1.lemnnd.es • 

Llon inte?locnteu.r o st un homrre tre g.ve rti da ce �enre 
de pé:-ciJ.8, il me montrc c..vcc d.étnilc lea d.o.ngors pour le .:!exique 
de cet envahissemoI,.t spécial des idées germc.."'1.o-américaines, que le 
Président 0�?.: ...... ,0rf combe:!; OEnG relache & e,.uxauolles il cl..�sire mettre 
un contre-poids • Il n'¡¡. n pas d'uilleurs a �E:,�tonn0r autre me:ure 
de son choi;: pour le. France, les idées " l'influenc0 fr<J.nc;aise, 
la plupart eles Homi:oo s t\U Por::vo ir étc...:.YJ.t a 1.lió n par lo snng il des 
far.iilles fra..11caises des pluB honorables •



CONCLUSIONS : 
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hlonsieur Louis ROUTulA.GNAC 

23- rue de la Bienfaisance

- P A R I S -



/;L 

9, BouL'.'JuLES SANDEAU. xv,� 

e 9 Février I923 

Cher Monsieur, 

A la sd.ite es lonfUeS conversations que 
nous avons eues en semble, au sujet u rapproche­
ment de la France &·au Mexique, par la voie 
Indust rielle & Comrrerciale, je sui s  tres heureux 
de vous dire que vous avez réussi a nous faire 
comprendre l'i ntéret qu'il y a pour votre pays 
de saisir l'opportunité de l'établ issement d' 
une banque avec privilege unique d'émission de 
Bons de Caisse a dix centre un, en vne de la 
réal isation du programme pl us vaste qu.e le 
Président Obrégon envisage & qui ne peut que 
servir les intérets mut uel s de la France & de 
votre beau Pay s • 

Uous somme s certains en effe t au' un  é ta­
bl is semen t créé en ce moment & j oui s san t de la 
confiance du Gouvernemen t est tout dési gné pour 
arriver, comme vous nous l'avez dit, au privi­
lege de la Banque Unique dont le Mexique a tant 
besoin & qui est une si bel le pensée des Hommes 
actuel lement au pouvoir • Il e st certain aussi 
que cette insti tu tion sera toute indiquée pour 
servir de canal pour les grandes concessions de 
pétrole & de 1.íine s & pour les é change s de matie­
res premieres ont la France a besoin . 

Votre faqon a.' envisager l 'utilisation 
des Bons Trentenaires pour les mettre au serví­
ce de la cause Franco-Mexicaine me semble des 
plus intéressantes & ne pourra que favoriser 
grandement le succes de l'entrepr ise . 

Je vous prie de bien vouloir accueil lir 
mes voeux de bon voyage & je reste dans l'at tente 

des ••••.•• 



nouvel les offic i e lles aue votre 1!inistre a.es 
Financ es, _:Ionsi eur dolfo de la HlBRTA jugera 
opportun de me conmu.niquer par la voie consu­
laire • 

Veuille z etre assuré, Monsieur, de me L 
s entim�nts tres distingu.és . 



C ONF ID.e.!� IEL 

Uon ieur, 

9, BouL�JULES SANDEAU. XVI'. 

le I6 Fév.cie r I923-

·ronsie ur L. ROUL \.GNAC
23- rue de la Bienfaisance

P R I S 

IJ 

Me r éférant a nos récentes conver­
sations a:u sujet des achats éventuels de onds 
moxicains, j'ai l'h onneur de vous remettre, 
ci-joint, une note confid:entielle sur l'emploi
du code A.B.C. 5 ° édition .

Il est entendu que les fonds des­
tinés a faire face aux ac ats devront etre 
versés,simultan�ment a l'ordre .. par transfert 
tél égraphiqu e a Hew York che z Líl,í. BnO vN Broth. 
& C º po ur le compte de MM. de Heufl ize & C º 

et que, ins tructions de vront etre données a
1['.!. BRo·:rn Brot he rs d I en pr@venir par cab e 
1m. a.e lbUFL IZE & Cº •

Ces dol lars seront négociés sur 
place au cours moye n du jour • 

Vous pou vez etre assuré, Monsieur, 
cue mes amis apporteront leurs rneil curs soins 
aux ordres que je confierai a leur.service de 
Bour se pour le compt e du Gouvernement ·.1exicain 
et que celum-ci bénéficiera de leurs rneil eu­
res conditions . 

Je comprends que les opérations 
envisagées par vos amis n' auront qu 'uno dur 'e 

irni tée • Vous aurez a me précisei leurs ins­
fructions pour disposer en fin de compte du 
solde disponible en titres ou argent de telle 
sorte que, stJ.ivant ces instructions, l1Iessieurs 
de f:I:2UF1IZE & moi-meme soyons régulierement 



déchargés •

Veuillez agr 'er, ,onsi ur, messa utations dist:inguées •

- �::¿'��- .



{Jt) 

Monsie ur L. 5(0Uilll: GNAO

Hotel de la Paix 

1I3XICO 

�.:exiqu-s ) 



Les Fo11ds 11/exicams res·teiü: traités d'une fa<;&n 
suivie. Le·« Times» apprend qu'mie ·commission 
se rend a New-York, en vue de prendre les derniers 
arrangements pratiques avec le Congres internatio­
nal des banquiers et demander que les porteurs dé­
posent leurs titres, ·1e premier paiement des inté­
rets arriér�s devant etre fait Je 1cr avril prochain, 
ccnformément ·�1 .I'.accord du mois de juin dernier. 
Le gouvernement mexicain clispose a New-York et 
au Mexique d'une somme de 19 millions de pesos, 
e vue dú service de la Dette. 



( 

9, BouL� Ju LES SANDEAU. xv,� 

le 24 Février I923 

Che x• �-fonsie ur, 

Je vous reme re ie de v otre aimable 
lettre du 2I et jre spere grandement que le 
sacrifice de votre départ so i t compensé par 
la réussi té e vos pro jet s • 

Ma Seci�étaire, tres sensible a v otre 
souvenir, se j oint a moi pou vous souhai ter 
d' apaisantes nouvelles sur le sujet qui vo,us 
attriste • 

Je Joins a la présente une coupure 
de la Cote Défossés en date d 1 hier & qui 
expliquerai t, dan s une certaine mesure, la 
bonn e tenue dés f onds lexicain s en Bo urse . 

lb 

Je reste au plaisir de vos nouvelles 
et vous p:rie d'ao·réer, cher Honsieur, l'expres­
sion de mes meilleurs sentiments • 



--1.-6: :,-· �--:;<·,· ... -: -· ,::·.-.:· ,:· :·· -·· l;;l·
.LET:t·;,RE. DI ROM1 

' .. ¡
') 

...... ' :.  .. 
1c, f!l::i ... 

la con,la',,.ñátio: des s�ctef \ 
par le· lasdsm, ........... 

-� flom:es,_ n fevrier,. 

. La �ate 'd'ü 1$ !évd.e� .1923 do!t devenir. 
h1stor1q_ué, En, ·otr jour,- les Sectés �Ji� été 
conda�mées J?ªll ui.:i; ppuvoir civ_il qui,· �Ij 
_s�s 9r1gines,- ne saurAit étre accusé de olé· 
ncahsme, L'amoµr intense de la ·patrie· a 
conduít des hommes ·venus de toutes les 
C:l�sses et fo.r.r_nés a .diverses doctrines pq." l. lit_1ques. et philosoph1ques a proolamer, 
con1m� les �ontif�-s romaíns, .la. malfai� 
s�nce .r_nagonmque. Et c;ette proclamation 
� est f ·te en cette ville de Rome dont les 
Sec"tef avai�n,t ?!'.U· faite leur pl�ce forte, 
et �u �lles p avaient donnée conune capitale 
a l Italie modern� que pou:r: Ieurs fins a. 
e)l€-S1 tout en &fhchant un, bruyant patrio­
t1sme. Et le Chef d'Etat qui s'esb trouvó 
d'ac\ord av�c. tou�er �e sérfe de grands 
P-0ntJfes,- d ou v1ent-1l lm-mé:me 'l De 
l'athéisi:n:e, des fron.tieres d,� l'extréme gau� 
che pohtique et soc1ale. · 

M. Mussolini a prouvé qu;il est impl�ca­
blement l_ogiquB et cohér:ent. Fortes étaient 
les press1ons ; a peine voi!Ma rurent cer­
taines menaces et certaines allusions -a des 
att��tats mag�nniques contre des hommes 
po!Jbques ant1mai;oos, plus que plates fu­
r�nt les avances faites au Fascisme p:ar les 
comperes du Rite écossais., · · 

Le Grand Conseil fasciste n. ·eu la sa­
�e$se de ne pas se laisser, entra1ner den� létude aangereuse des pretendues diver­
gences entre les deux branches du rnéme 
tro�1c m¡¡.gonn.ique. Rite ééossnis et Gram1-
0r1ent, tout a été mis dans le mén,¿ sa,:; 
e� jeté a la mer: apres une discussion qui a 
duré trois heures, bien que des le début 
M. M!Jssolini sút jusqu'ou il voula-it aller.
'f>a�m1 les mem�res du Conseil, quatre au 
moms appartena1ent a la 1fs.gonnerie qua­
lifiée de <1 sale béte » par. le Popo lo d'Italia. 
La condamno.tion a été prononcée a runa,, 
nimité, quelques membres [rancs-magons 
s'étan� absl€nus de voter. JI faut leur ren.." 
dre éelte justice qu'á peine le Conseil eOt 
�ót :�é qu'il y avait incompatihiíité entre 
I• asmsme. et. l\fa,onnel'ie, ils ont envoy4 
leur <lém1ss1011 a le¡:¡rs ¡respectifs gran� 
maHres. Tout ma(on fasciste est mis en d&­
mcur.e d� choisir · ouvertement. et. radicale­
m·ent, ,sans s.ous-enfrndu, ou i'estrlction d'o�· 
�une sort0,· entre ie. Fascisme et fo'. Loge 
pntre !� �erme!1L n'li:rgonpique _ et le serment
ilc fidel!lc fasC1sle, entre l'intern,utionalisme 
et la Patrie, entre le mystérieux secrei des
Atellers et la loyal_e ·c_onduilc publique. Si 
'l'on veut r.ester Fasc1ste, il faut rompre
ayee la Soctc et ne pas se contenter d'en� 
trer dans ·un sommeil d'oú J'on pourra .se 
réveillei: au moment opporLun. Erf rompant. 
avec .la secte, il raut rejeter toutcs ses mal� 
saines idéologies. Pas d'équivoque.: 

Immcnse .ª. élé l'impress10n produite dans 
tous. -les m1l1eux. Tout� la premiere page 
eles Journ-t1ux est rcmp!Je de commenlaires. 
Au. parlcmcnt, réduit dans' ses ronctions. aJ 
sa pl_us �irnple·expression, les députés n'en 
rcv1ennent pas ; rares sont ceux móme 
panpi les. dóputés mai;ons, qui osent faire 
de trop Yivcs c�iliqués. Le Rite écossais 
s'�sL cmpressé.:. d'approuv�r le Gr�nd Con­
se-11 _en termes ::un�igus. Les milieux diplo­
mllt}ques so-nt �-uss1 eff�rés que les députés, 
quq1que lo�s s attcndaient a ce qui est ad­
v�nu. L'I_Lalic,. on _ le c_omprend, poursuit sil 
rc�urrect10n l}atiqn.í!.le, contre-i:évolution­
nmre, par des moyens . révolulionnaires 
roa.is révolutionnaires ·aans le sens de l'or: 
d_re. On c,omJ�rend enfin que l'hJstoire poli�
t_ique de 1 Italie ent_re dans une pha.se toute 
nouvelle qui va m·odifie.r radicalement la 
:position d.:i la Nation en fdce d:elle-mtme 
de l'Eglise, des Etats étrangers. , 

' 

En vérité, le. 13 février deviendra une 
date historique. Que vont faire les Se-etes ? 
Ce serait une dangereuse illusion que de 
cr9ire a la parfaite · siricérité de tous les 
ma<:;<;ms qui se raHieront au Fascisme. 

Mussolini aura des trattrés autour de lui. 
<i'est certain . Mais ces trattres n� J!OU_rroni 
empécher que la Ma¡;onnerie, sur Je terrain 
national et international, a re<;u un · coup 
dont il lui sera difficile de se relever, sur­
tout par une vengea.nce. Le Rite écossais 
s'est SOUf!iis, du rnoins en app·arcnce. Le 
Grand-Orient ne se soumettra pas, méme 
en apparence.- Ma:is osera-t-il braver le 
:f.ai;cisme _dont plusieurs chefs, en dehÓrs 
mém,e du Dux, sont nettemept antima-
9ons ? Je ne crois pas. qu'il commetle cette 
1mpr.udence qui Jé.gitime,rait des actes d'é· 
nergie que certains fascistes réclament d'o· 
��s �t déja, acles qui devfendront d'ailleurs 
mév1table�. La �ifü.ation juridique de la 
Ma�o.nner1e est 1llégale avec .son secret 
avec le_ mystere de ses réuni\JUS, le silence 
sur s.es statuts, sur les délibérations de ses 
assembJ.ées, sur les noms · de ses membres 
sur ses �ilans. Le droit commun I Déj' 
des ffl!JC!s�es Je réclament po,i.r elle et i1 
sera d1fflc1le que Je droit commun rle finis­
se pas ·par 1ui étre appliqué, surtout si elle 
·COll_lmet quelque maladresse qui arrive ame
ore1lle� du Grand Conseil · dont le service 
de police secrete est parfait. 

D'ores et déja, Mµssolini a bien mérité 
de sa Patrie� et les hommes � d'ordre de 
tous les pays, cathol.iques ou non doi­
vent ,saluer en lui un grand ear.actere 
homme de haute valeur, un restau.rsi'teur 
de l'ordre. 

· 
Les Sectes. chercheront sans .doute_ leur 

revanche dans les intrigues de la Finanee 
inte.rnal�onale et le Messayaero prévoit que 
le Fasc1eme devra prendre des. mesures 
con.tre celle-ci. C'�st en effet Iogique et je
cro1s q,ue Je Fasc1sme est parfaifement ca• 
pa�le d'employer le seúl moyen . pratique 
:crm. est de rendre les.. granas banquiers 
p,ersonnell_ement responsable6. · 

Je prévols. également que, oontraint A. 
remonter des errets a.ux causes, le Fascis­
me dfvra aborder �ans un ,avenir qui· ne 
sa,ura1t élre Iointain l'agent dissolvant fa• 
terno.tional pour ·qui les Sectes et la haute 
. hanque ne. sont que ·d�s _inetruments d'as• 
serv1.ssement A ses dessems. J'ai nommé 
I�rael. ..... Aventizlo. 
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AMERICAN .FOREIGN OIL CORPORATION ·
Cette Cofnpagnie, ainsi qu'il a été déja annoncé, 

possede la presque totalité des titres de deux Com­
pagnies mexicaines, dont l't)me s'occupe du trans­
Prort et d� l'emmagásinag,e �u: p�trole, et l'autr�, la 
Compama El Sol, est beneficiatre de concess10ns 
spéciales dans les zones tédérales du Mexique. 

Or, un cable de Mexico vient ·d'annoncer que 1 
Ministere · de !'Industrie a donné son approbation 
au choix des emplacements a mettre en vaJeur e 
e-u programme de forages a effectuer par la Com 
pania El Sol; dans les régions .de Tuxpan et d 
Tampico. 

· Les agents du gouvernement se rendent su
place accomp,¡1gnés de M. Hernandes, ingénieu 
en chef de la Comp�nia El Sol, et l'on annonce 
également l'arrivée du directeur de la Foundatio 
Co de N ew-York, chargés de l' exécution des tra-
vaux de forages. . · · 

,L'-1-me.rican f:oreign entre done dans la phase
d execuho_n de son vaste program·me. On peut1 
par cons.équent, s'atteFldre a des résultat$ beau 
coup plus rapides qu'on ne le croyait jusq�1'ici. 



CHEOUE .. 
ÜEMANDEZ 

1vions ie ur Lor..is :rrr.· � U.l,_ GUAC 
Rote 1 do la Pa:ix.. 
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9 ou l. Jules Sandeau 

París le 6 'iars I923, 

Cher · ons ie ur, 

J'ai eu le pl isir dG vous écrire un  petit mot 
le 24 Févrie r • 

Le 3 Hars, je vous ai t 'légraphié par radio a 
bord. d u  nLafaye t te rr a Vera Cruz comme sui t : 

IAS1iLI 1.L'Y •'.. B_, SY C HC�:t I3G OF-::i IVATZ STOP ELlILlR7I .S 
ACILI rns P:.l L2 e BJBTAJ.1.T ST LL 

1,.re have no news 2mbassy concernine option s top There 
is a rumor agreemcnt has been made Berle télégraphiez Stoll 

ur l e  premier poi nt je ne vous cache pas que mes 
amis m' ont montré leur s urprise de n'avoir pas re�u e 
Iv:. C'B:.11::RA l'�tion d'attente qui, sel on ce que vous pensiez 
avant votre epar�uéva-rf'�us venir s ans retarda la s ui­
te de ma lettre & de son accusé de récepti on . 

D'un autre coté divers brui ts circulent qui tcn­
draient � établ ir que l'accor d serait pres de se faire 
entre l a  Banque de Paris & des Pays Bas & le Gouvernement 
· exic ai n. Par ailleurP, la presse financiere s'occupe
beau coup ces temps-ci de l'af aire 'ercurio · erican

· Ferei.crn oil cor:porati on. Ci-joint en car e une pe ·it:c note
Sur le meme objet ivers courtiErs & d�marcheurs qui ne 
sont pas des premieres mais ons, oin de la envoient des
cir culeires pour o tenir es souscri ptions pour cette meme
affaire . Que pensez-v ous de tout cela?

Je dis a mes AEliS que sel on moi tout ce battage 
met en évidence les informations que vou m'aviez fournies 
en ce qui concen1e¡e res fermG és ir u Gouvern emGnt 
iiexicai n de - aiter ave e la France & de lui réserver des 
affaires exceptionnelles; mais je concl us également e 
ce ba ttage que vo tre Gouvernement n' a pas donné e conces­
sions a ort & a traversa es Groupes qui ne sont pas 
encere formés . 3n ce qu i me concen1e, vous le voyez, je 
volis re serve -t ouj our s mon ent i e· e confi.an ce convain u 
qu 'apres ous avo ir ente1 u, lG Présid.en t OBR:.GO ¡ compre dra 
qu' il a enfi n 1' oc casi on de ;- oir son t r s beau reve se r al iser ans 'i ntéret mutuel e n os eux pays . 

. . . . . .



J'atte .s onc de con i ance vos no1ITel es 
& surtout cel les qu.i rn serOI t t ransm.ise s par a voi e 
dip omat i que & a quel les r.1e s A1ni s at ache ron t J a 
_plus grand e impar tance • 

Vcuil z e tre assuré toujours ,-onsie. r, je 
vous prie, de mes s e ntimen ts res disting-ués • 

• f). J' ai découpé dans un jour nal une lettre e ::tome 
qu i vous fere. certainenent p aisir • 

�( 
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COMPAÑIA TELEGRAFlCA 

ESTADOS UNIDOS Y EUROPA 

No. PALABRAS 

NOMBRE 

y 

DES'.l.'INO 

M.M. 
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CONDICIONES .

Form U 

MEXICANA. 

HORA CARGOS 

La Compañia s� reserva el derecho de rechazar un telegr;;.ma aún después de haberse hecho ca.rgo de su trasmisión, pero en tai caso devolverá al exoejidor la cantidad que sa­
t!sfizo para su trasmisión, Sl un te�egrama no.llegase a su .de5tino.pcr consecuencia de_ dtscuido_ o ne�li��nc!a de!ª Comp,añía o de SU5 emple�d?s, mientr�s· que el telegrama se halla­
ba a su cargo. se devolvera al. expedidor la cantidad que hubiese satisfecho por su trasn:ns�on Sin pet Jwc10 ae la oevoluc1on de que se hace mento en la clausula que antecede, la Com­
p;.ñía no responderá de las pérdidas. daños� perjuicios resultantes de la fal.t i. ?e trasm1�ion o ent1ega. de un telegra.ma. o de retraso o error que se verifique en la trasmisión o entrega
dei mismo. cualquiera que sea la causa que hay motivado tal falta de trasm1s1on o d! entrega atraso. o error Para tos efectos de estas condiciones la responsabilidad de la Comp�ñía 
por motivo de Ja trasmisión d1: un telegnama cesará absolutam�rnte desde el t1;omento,.en que lo cc�f1e en cualquier pun�� de su trá!)sito a otra red de ser_vic1o, o línea telegráfica, que se;
de propiedad O bajo la direccion de cualquiera empresa o autondad Qtt,e no este suboroinada exclusivamente a la Compania, reservandose al efecto el mas amplio poder, aún cuando el 
s@rvicio de 9qudla se haga en todo o en parte en conexión con el de esta 

Sírvase trasmitir el anterior tele¡:rama de conformidad con las condiciones precedentes a la• cuales conslonto en someterme. 

Firma del Expedidor .......... ---·-·-:--.. ·-··----- ..... ................................................... -Domicilio ..
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Louis Rournagnac. 
�. Hotel 'Rdyal. 

Dep. # 10. 
M�xico D.F. 

e/ de u. Abril 13 de 1.923. 

Señor Don 

Fernando Torreblanca, Secretario Particular 
del Señor Presidente Constitucional de los 
Estados Unido's Mexicanos. 
PALACIO NACIONAL.\ 

Muy respetable Señor: 

Como ofrec! a Usted en mi carta de 

ayer, tengo el honor de acompañar a la presente el 

cable que, en contestación al que dirij! al· Sr/.-

Stholl a Paris, he recibido con ésta fecha, del cual 

me permito acompañar la traducción ( A.B.C. Cede 5th. 

Editi0n), y por los cuales documentos se servir{ Usted 

ver y estimar la buena dispos1c16n en que se encuentran 

los Banqueros para llevar buen f!n las propuestas hechas 

en el memorandum que he presentado. 

Siempre dispuesto a atender a su primer llamado, 

me subscribo una 
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1 9J}!·,:IAGNAC UEXICQ ( OU:\TAGNAC DElvlETRIO SALAZAR) 
SCELOTES CHESSOM RA.BI:7NS GALLICADO LíEXICO ADISOPO STOP 11.lEI' DICU 

-------=-
E:ZNDEZIE DELAEBUNT IDEARU:{ BUT BEFORE EBENHEIT FRIE1 DS C RONEOS 

OFFICIALLY H/l.FERT.AlZ 

CIALLYADIETABA 

RE 3 50p 

DEBLOME STO? IDEARUI1 NOMINATIO_ C IRONICI OFI-

SA,"'CITA'í'EM 

LA RECTIFICACION DE PALABRAS DUDOSAS. DEBERA SOLICITARSE POR MEDIACION DE LA 
COMPAÑIA, QUIEN SE ENCARGARA DE OBTENERLA SI-N ESTIPENDIO ALGUNO, 



LIC. DEMETRIO SALAZAR, - . 
AVENIDA FRANCISCO l. MADERO ZS. 

MEXIGO, D. F. 

Soe.i.otes ••.•••• 
Chessom •••••••• 
Rahmens •••••.• 
Oallioado •••••• 
.Mexieo ' . . . .
Adiposo •.. ºº••• 
stop • •••••••• 
.M.eridiou.ti •••••• 
.Mendezie •••••• 
Delambunt ••••• 
Idearum •••••••• 
hut 
Beí,ore

• • • • • • • • • • 

• • • • • • •

1 (we) h�ve seoured 
A oompetent person to =, 
Oan be ready at a moment;t;s notioe 
Go to 
Mexieo 
Make the neoessary arrangement. 
PUnto • 
1,000,000 • 
500,000 
Deposit oan ue made with
Innnediately 
But 
Berore 

Eoenheit •f;••• Carry into erreet 
.ll'riends . • • • • • • • Requires conrirmation 
Offioially •••• Officially 
Hafertanz 
Redeblume

• • •••
• • • • •

Stop •••••••••• 
Idearum ••••••• 
Nomination •••• 
Ohironio·1 ••••• 
Of'finially •••• 
Adietaba •••••• 
Saxitatem ••••• 

I (we}. have 
Has (have) been appointed here (ai •• ) as representative 
for 
stop. 
Innnediately 
Nomination 
Conf'irma�ion received 
Of':C:Leially 
Every thing will be arranged 
Very satisfactory. 



LIC. DEMETRIO SALAZAR. 
AVENIDA FRANCISCO l. IIADERO 28. 

MEXIGO, D. F. 

PARIS. Abril 12 1923. 
216. Paris. 28 o.A.

Demetrio Salazar. (Roumagnac) Mexico.

SCELOTES •••••••• r·(we) have seoured 
CHESSOM......... A pompetept_ :Jp:erson 
RAlIMENS •••••••• Can be ready at a moment's notice 
GALLIOADO •••••• Go to 
MEXICO •••••••• Mexico 
ADIPOSO • • • • • • • :Make the necessary arrangement 
STOP. ••••••••• PUnto 
MENDICULI ••••• 1.000.000. 
MENDEZIE....... 500,000 
DELAMBUNT • • • • . Deposit oan be made with 
IDEARU!liI........ Innnediately 
BUT • • • • • • • • • • • But 

BEFORE •••••••• !e:rore

EBENHEIT •••••• Carry into e:rrect 
FREINDS ••••••• Requires con:firmation 
ürficially •••• Officially 
HAFERTANZ 
REDEBLUME 

• • • • •
• • • • • 

STOP. 
IDEARUM 

• • • • • • • 
• • • • • • •  

NOM:INATION •••• 
CHIRONICI ••••• 
OFFICIALLY •••• 
ADIETABA •••••• 
SAXITATEM ••••• 

I (we) have 
Has (have) been appointed here (at ) 
as representative :ror 
Punto. 
Innnediatelly 
Nomination 
Conf'irmation received 
Offioially 
Every thing will be arr.anged 
Very satisfactory. 



Abril 14.- Lic. DEMETRIO SALAZAR.- Ciudad.- Por ser interesante pata el 
País, remite al C.Pdte. el cablegrar;ia que acaba de recibir de 
Francia y la traducción del mismo de la clave al inglés.- Se 
lo envía el Sr. Stoll de París y es contestación que da al que 
en 9 actual le dirigi6 el Sr. L.Roumagnac despueá de hablar con 
el Sr .Pdte. para informarle de progra'ila financiero que grupo de -
banqueros -re�petables de Par!s y, �rovincias está dispuesto a eje­
cutar en México, cuyo programa fue entregado por Sr.Stoll al Dr. 
Cabrera,Edo. Negocios México en Francia y que este remitió. a Re­
laciones para someterlo cuanto antes al c.Pdte.-Grupo de Banque­
ros a1·udido es poderoso en Francia y Europa; sin ligas con el 
bancoJNacional de México ni con el Paris J Pays Bas que han sido 
Íos explota.dores de México por tanto tiempo para provecho de los 
judíos accionistas.El firmante dice trabaja hace tiempo,con otras 
personas en París, por animar a capj.te,listas franceses, sobre la 
conveniencia. para ambos pa!ses de establecer Banco desligado de 
los viejos Bancos de México, con capital nuevo, de modo que puedan 
ofrecerse a la Agricultura,Minería,Industrias y Comercio elemenies
pecuniarios que necesitan para reanimar explotación de las rique .. 
zas, en bien del adelanto del País.-Con dificultades han logrado que 
el .Sr. Stoll, Consejero financiero de principales Bancos de Francia 
influyente entre hombres denegocios en esa Nacion,etc. forme grupo 
valioso que presenta el tal programa de negocios a emprender en Mé­
xico, contando con capital necesario y apoyo indispensabl e par a ex­
traer· el capital.Puede obtener datos sob"re seriedad, sol venci á, etc. 



Como se verá por el cablegrama, están di s:pue sto s a depositar lue�-:--
1. 500, ooo. oo francos oro para garantizar establecimiento del Banco
base para comenzar ejecución del programa financierosometido al sr.
Pdte. si encuentran el apoyo del Gobi.erno conform,e a las leyes mex
y para efectuar el depósito esperan solo que el Sr Pdte. designe al
Sr. Stoll consejero financiero en estos negocios como se le pro­
metió en cable ya conocido, .al ·que contesta con el adjunto.- Dis­
puesto � dar info:i;me s y detall es que el Sr .Pdte. solicite y depe_!l 
dan de e�.-A sus o rdenes. mee, 
DOS ANEXOS.-

., 
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Mexico Abril 14 de 1923. 

�.eñor. General D.on ·Alvaro• Obregon·. 
Presidente d� · 1a Republica. 
Palaeio Nacional. 

\ <. . . 
- A• • 

� Señor·Presidentet· • 
" - Me permito moleH.�r a, U4 con ésta. eal"t�;j)·éi'o es mi de·oer,por tratarse 

dé un -asl.PJtO de gi-� btere� l>ª�ª nuesi»l'é> ·ptis,enviar a Ud el ca·o1egra 
ma que aoaüo de -recil>ir· d� Francia. 
Este caDle que me dirige elvSr M.Stoll,qúe Vive.en Paris,Num 9 :Boule1ar 
Jules Sandeau XVI.,es ·.ta contestae.ión que el envia,al que uon :recha 9
.de -este mes,le dirigio el Sr t.Roumagnac,despúes de hao_er _tenido este 
el ·honor de· conf·erenciar Gon Ud _pa�a d�rle .las explocaciones necesarias· 
so.nre (31 prog.,ama filla;nciero que un: 'grupo de· Banqúeros. r�speta·o1es de 
Paris y de al-gunas. Pro·vinoias de b'rancia,está dispuesto a ejecutar en 
rdexico, y cúyo programa f'ue entregado pers·onalmente por el Stoll al Dor 
Oanrera,Eneargado de Negooios de Mexio�·en Francia y que este remitió 
a la secretaria de Relaciones con el objeto de que :ruese sometido al 
estudio y uonsideraeion personal de Ud,lo más pronto posible. 
El grupo de »anqueros que representa el Sr Stoll,es poderoso en las :r1� 
nanzas de .i,'rancia y .Europa ;no tiene ligas de intereses con el :Banco Na 

-oional-de Mexico,ni con el de Paris et des Pays Basmque son los que han
explotado tanto y por tantos afios a los diversos Gobiernos de Mexioo y
a nuestro pueblo,buseando solamente el provecho personal del grupo de
judios,que han poseido la JílaJGrli de las acciones de esos Bancos.
Desde hace tiempo,he estado trabajando con perseverancia,en union de
personas que han colaborado conmigo en Paris,para p�ocurar animar y con
vencer a algunos homres de negocio� y oapitalil:fta� de Francia,so·ore la
conveniencia,para r.iexieo y Franoia,de esta'blecer en Mexioo un Banco con
capital nuevo,e·independiente de ligas con los viejos Bancos d� Mexieo,
para que podamos ofrecer al Oomercio,a la Mineria,la agricultura e Indu:
trias alguno& elementos pecuniarios de lo� que hoy carecen oompletamen�
te y reanimar .ia exp.Lotaéion de .La riqueza publica por medio del tra·ua ·
jo honrado y procurando asi ayudar a la reo·onstruccion economica de nue:
tro pais. ri 

497 4 Despues de vencer dif'ieultades de di·versos genero� 1 hemos logrado que el
Sr stol.t,que es oonsejero Finanoiero de los prinwipales »a�eos de .Fran:: 
cia,hom·ure honor�t.:,le que tiene grand inf .a.uencia soore l.os grandes, finan 
oieros de aquel apis,forme el grupo ·taliosi1Simo,que ha �ometido a Ud 
oficia.imante e.L programa de negocios importantes que se proponen ejecu= 
_tar desde .Luego en Mexieo,para lo cual cuenta con todo el capital nece= 
.sario y,10 que es indispeflttable,oon el apoyo deoido en i-rancia para po= 
der extraer de aquel'p$i� el capital que invertiran en nuestro pai:s pa� 
ra su reoonotruccio� · 

• 1 Bien facil es para Ud Sr Presidente,o'irtener todos los datos que Ud de� 
·s·ee so·ore soJ.¡·enoia,honorabiJ.idad,y tteriedad de este ;grt.tpo,pidiendo por
cab..i.e por oonducto de persona de su oon:fíanza perz:sonal esos inoi"rmes·,y
estoy seguro de .i.Os reei�ira Ud tan 8atis:raotorios .como es· nee.esaria,para que Ud deoida sobre J.a oonveniencia de aprov1eehar estos buenos· 



f•inancieros que ne.wOo "onseguido organizar Y pe>nerlos en cont�cto direc 
tQ. o�n._Ud;pues como vera por e.L can.te grama adjunto,estan dispuesto.ó a 
h�eer inmediatamente. el depo:::;ito de 11 500.000 ·»'ranoos. en oro,para garan 
tiz�r el estaDleeimiento del .Banco,que sera la base para poder eomenz.,r 
.La ejeouoion de1 programa t'inaneiero sometido a Ud y que comprende 1.os !i 
importante� negocioº que �ea�izarán en �exico,si encu·entran aqui,en Ud 
y en el Gobierno, el apoyo de-bido conforme a- :nuestrás leyes y para hao'er 
ese deposito esperan- unicamente que�·Ud nombre al Sr Stoll,como Conseje= 
ro Einanoiero en estos negocios,oomo de ie prom�t1o·en ei cableg:rama,qttf. Ud cono�e y que el.contedta en el que envio adjunto. 
Ülli:üPlO gustóso mi 4,eber a.1 hacer conocer a Ud lo que hasta hoy se ha 
héhoo.en éste-negou-io,b�JO mi oonse3ó prof'esional,y deseo sinceramente 
que Ud,como �Jefe de la !Jac:ion,.tje resúel'va a aproveebar. esta -buena opor 
tunidad para atraer a nuestro paia éste illlportante grupo de financieros 
p�ra bien de n�estra, Re�uq1ica. 
Me es grato ponenqe a �us- o�denea para darle todos los inrormes y deta:;; 
lles que dependan ·de m1·y que Ud desee soore ést-os'asuntos y en espera 
de ellas, si· a o;l.en lo tiene darmelas, stü,soribirme de Usted respetuos� 
mente su aten�o y .seguro servidor. 

/f -rP. 
�!�aé1 



Forma M. 3 

TELEGRAMA RECIBIDO EN X !.. {J 

No. 220 México D.F� 27 Abril.- 55 121 pd D 12.35�-
Fernando Torrebl e�, Sría. rticular .-

Las instrucciones orecis .s ue te go de o B ríe, me invi t,an a o'.l..ici t .r e Ud. u ,a entrev · ex¡ res r el r ente yo rnis o los deseos de s Rogán ole concederme una conferencia lo ntes a sus ord es en el Royal Hotel, Reforma 77 y gracias su muy atento servidor,. Lou1s Roumagnac.-

Todo telegrama debe. llevar ,d sello de la oficina 

:iueros e P -p ra po arle r re entados. ós ble, quedo 
+ .  • 1 e an "'1c1pa as 



México, Abril 28 de 1923. 

Señor General non Alvaro Obregon. 
C. Presidente de la Rep�blica Mexicana.

Palacio Nacional. 
Fresen te. 

Señor Presidente: 
He tenido el honer de remitirá V. un Memorandum, 

indicando las condiciones bajo las cuales, un grupo de 
Banqueros Franceses, estan dispuestos á invertir Capital 
-en México; estos señores Banqueros, han delegado su au-,
toridad con poderes especiales, para este objeto, al B�.
Henri Marcel Stoll, 9. Boulevard Jules Sandeau, Paris.

El señor Stoll á su vez, me ha comisionado para que 
yo sea el inter:::-rete de sus deseos, cerca de V. señor 
Presidente, por Jo cu.al me estimo muy honrado. 

He remitido al señor D. Fern�ndo Torrebl�nca, su 
estimable Secretario Particular, toda la docmnentaciÓn, 
cartas y cables que se han cruzado con tal fin. 

Hoy adjunto con la presente carta, el Proyecto de 
la Concesi&n que se pretende obtener para la Instituci6n 
-de un Banco Agrícola é Industrial netamente Mexicano,
as! aomo un Proyecto m!o, para la instalaci6n del Banco
Unico.

Hoy mismo siguiendo las instrucciones del señor To­
rreblanca, mándo �rtro cable á Paris, al señor Stoll, in­
sistiendo que se haga, �ara satisfacción de V. una mani­
f'estación de poder en dinero, que será la suma de: -----
1.500. 000. Francos Oro. 

Mucho he de agradecer de la bondad de V. se sirva 
acusarme recibo de la presente carta, ordenándo á la vez 
si es os'ible, que se me de,ruelya la docu.mentaciÓn que 
enYie � V. con el caracter de devolutivo. 

Esperando q_u.e con su valioso apoyo� mis eRfuerzos
tengan buen éxito,· ar)rovecho esta ocasion para ofrece-rme 
de V. muy respetuosamente su ate to y seguro servidor. 

"ROYAL HOTEL" 
?7, Paseo Reforma. 
Ciudad. 
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PROYECTO PARA EL ESTABLJWIMIEJ;f'l'O DEL 13A."l\l'CO muco 
COñT CAPITAL DE GARA :fTIA. 

--------------·------·�--------------�-----------------------
Mucho se habla del Banco Unico de la Nación Mexicana. Lu­

cho se escribe á este respecto y hasta se aprovecha de ese tí­
tulo para entablar cuestiones pers0nales que nada importam .. a.l '"' 
pÚbliGo y que menos sirven á la resolución tan de(seada de es.te 
problema de vital int@Fers para el pueblo Mexicano. 

Sin pretender que esta sea la mejor mane�apara el estable­
cimiento de dicha institución de emisión de billetes del Banco 
Unico, creo que este Banco debe sex :purar11ente y netamente Me.i:i!­
cano, y �ue su crédito puede estaolecerse con Capital del Pais, 
directo o indirecto, en las condiciones siguientes que asegu:ra­
rán su vida y su deooro puesto que quedará cprnpletamente inde­
pendiente de influ:eneiasparticulares ó extranjeras: 

Suponiendo' el ·Ca:pi'tal de garantía para· la e}Jl5,.si Ón de bi­
lletes, de $ 50.000.000. Oro Nacional, se d:i:vi'o.irá este capi­
tal d'é garantía en dos ·Series de Bonos de �� 25. 000. 000 cada 
serie. 

Llámaremos la primera serie, Serie A. y la segunda Serie B� 
La'-priIJ1era serie A. será suscrita por todos los Industria­

les, M:tneros, Petroleros y Comerciantes, Nacionales Ó Extranje­
ros establecidos en la Republica que consentirán á la Institu­
ción N¡¡,,cional del Banco Unico "Adelantos difini ti vos en cuenta 
Corri'ent.e" por conce1)tos de impuestos y contribuciones de toda 
clase. 

Esa serie A. se dividirá en·Bonos re1resentados por· Certi­
ficados y Timbres desde CIEN pesos hasta DIEZ :MIL pesos· cada u-
11 u�_s? entregarán al Depositante y con los cmales podrá St:!.­
tisfacer sus obligaciones con el Tesoro de la Nacion en todas 
las Cajas ó Bancos que designe el Ejecutivo. 

Estos Bonos desde el segundo año de su e�isión, devenga­
rán á sus dueños un interes fijo ele 1 1/2 % anual acumulativo, 

- pe:i'G ese interes· será :pagadero tan solo en :Bonos ó Timbres de.
la misma serie· A. La liquidación será anual:rcente al final de
cada Ejereicio.

Estarán invitadas t0das las grandes.Compañ{as Industria­
les, Mineras, Petroleras y el Comercio en General á favorecer 
esta suscripción en cuenta corriente definitiva. 

Sabemos que grandes Compañías, radicadas en el Pais, es­
tan dispuestas á ayudar al Gobierno en este sentido. 

Est.os Bonos de la serie A. serán de aceptación forsoza 
para 10s �ag0s de obligaciones N�cioneles que se estipulará� de eomun acuerdo con los depositantes; pero estos Bonos seran 
siempre rrominatiYoa y po'drán ser utilizados tan solo por eJ. 
Ti tulario.-So1:-e-podrá� -d-is-po-nerse libremente, es decir sin 
restricción alguna de l0s Timbres de ContribuGiÓn que se da­
rán al Depositante en una proporsión de 25 % por ejemplo del 
monto de su Depósito. 

Es facil por este concepto obtener hasta$ 25.000.000.-­
y así no dependera el Banco de una sola firma, lo que e.ntraña­
r1a siempre un peligro eonstante para el mismo Banco. 

'La segunda serie B� �anstari de Bon9s p0r-val0r de----­
$ 25.000.0('.)0. que serán: amo·rti,sa,bles por s0rtre0 y eon premios 
cada trimestre�, de $ 50.0°00.000 y hasta$ lÓ'�O(!X©©.00 tomando 
oom0 base para esta operación el sistema tan cenocido de los 
Famosos ltlJ'Ons du Panamá" emitid.os por el Credit Foncier, de 



- 2 -

Francia de acuerdo. con el Gobierno Franc3s, para salvar el in­
menso Capital que la Operación desastrosa del primer intento 
de apertura del Canal tie Panamá, hab{a comprometido con perjui­
cio del pueblo Frances. 

El organismo satisfactorio de esta or)eración, puede apro­
vecrtarse', aplicando el mismo sistema hasta la suma de:·::----.;..:_ 

$ 25.000.000.oo que podran suscribirse aquí C'omo ·en el extran­
jero contra Bonos al portador de 100, 500 y 1.000. pesos, para 
que esten al alcanse de todos. 

Hasta el quinto año á contar desde la fecha de su emisión estos »onos no devengarán intereses. A partir del quinto afio 
empesarán los Sorteos en la misma forma y proporsion que la se­
ñalada emisión de "Bons du Panamá". A partir del quinto añojtam 
bien, los Bonos deirengarán un interes de 3'/o anual. 

Admitiendo que gracias á la publicidad y á la ayuda de les 
Gobiernos de cada Estado da la Republica, se reuna tan solo UN 
MILLON DE PESOS por Estado, el éxito de esta emisión de Bonos 
quedará asegurada, por que además el extranjero y los Mexicanos 
que viven eh paises extranjeros, no dejaran por interesarse á 
esta empresa de;l :B'anco Unico, hoy de imperiosa necesidad para 
la Nación Mexicana. 

Esta institución Bancaria con un Capita,;J. de Garantía, pa­
ra la emisión de sus Billetes, tan netamente independiente y 
Nacional podra ser regenteada, por un Gobernador del Banco de­
si�nado por el Ejecutivo, asistido de un Consej� de Administra­
cion, de diez Consejeras y un Comite de Vigilancia y Desarrollo 
de otras diez perscnalidádes designadas; CINCO por el Ministe­
rio de Hacienda y los otros CINCO por una 'Asamblea de todas las 
Camaras de Comercio de la Ciudad de México. 

El Consejo de Administración del Banco podra ser elejido 
en lanmisma proporsión, CINCO por Hacienda y CINCO por la Asam­

���--=--i:}-;tJcee�a�d�0�Ae-0ionistas del Banco de quien se ya á tratar: 
CAPITAL ACOI01rD EL  �ANCD UNICO. - Constituido el Capital 

de Garantía$ 50.000.000. que solo podrá servir para justifi­
car el valor, reserva oro, de la emisión de los Billetes del 
Banco, Capital adquirido en la forma que acabamos de exponer, 
se emitira el Capital efectivo tambien, pero libre para orga­
nisación y 'operac io'nes metalicas del Banco. Ese Capital podría 
ser de$ 25.000.ooq. Oro Nacional, representados por 50.000.00 
Acciones de $500.00 cada Accion con exhibisiÓn de 50 % al ·abrir 
se la suscribsión y 25 % cada TRHJS 1illSES hasta el Completo. 

El Gobierno podrá suscribir hasta el 51 % de dichas accd.o­
nes para controlar la mayoría; y tendra el derecho transcurrido 
el plazo de 20 años de adquirir de los portadores to·das las de­
más acciones que creyera conveniente á sus intereses. 

La instituciÓ'n del Banco Unico tendra un previlagio "Con­
cesión" de 99 años. 

No podra emitir Billetes de Banco sino en �a pro¡oreión 
de DOS POR UNO del :Monto del Capital de Garantía. 

Este Capital de Garantía será depositado en una proporción 
satisfactoria en un Banco tle cada una de las Grandes Capitales 
de mas contacto con México. 

Para establecer estos Depósitos de Gar�ntía, en dichas Ca­
pitales, se comprarán valores del mismo ·pais; valores de los 
llamados de PRIMER ORDEN. 

Esta operciÓn en las circunstancias presentes, puede ase­
gurar al Banco Unico un rédito de mucha cuant:!a que permitira 

3 .. 
1 
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el aumento progresivo del Capital Garantía,el mismo. 
Los beneficios de la Institución se repartirán como sigue: 

5 et. Al fondo de reserva. 
10 �A la amortización.
10 � A la Federaci'Ón. 

7 % A la Gerencia; y 
El remanente a los Acionistas del Banco. 

Cuando las reservas excé,d.an,·.del.:50% del Capital AcGiÓn, el Consejo de Administración tendrá el derecho de aplicar el ex 
oe.so., 'al aumento de·1 Capital Garantia, para la emisión de Bi­
lletes. 

Este programa es digno de un pais libre y asegurara la in­
dependencia de sus operaciones financieras y el ewnplimiento fu 
turo de sus ob'ligaciones para con sus propios conciudadanos y 
.!e1 extranjero. · 

MJxico, Abril 28/�923. 
�úu�/5

�.D-Sobre esas bases los antiguos Bancos de emisión de­
brÍan ser los primeros suscri tores ,. tanto de las acciones como 
de los bonos, dirijiendose luego ellos mismos al público para 
colocar 1:.la pro-porsión de accior;es y bonos que no quisieran ', 
guardar para si. Y asi léL-ma oria de esos Bancos antiguos de 
emisión poQr{a __ con�xa venia .del Gobierno y de sus accionistas 
tr ?armarse en Bancos Refaccionarios ó Agrícolas ostentando 

---�c�a-;d�a""':'u'."':"no en su.,Estado la representación del Banco Unico. 



. / 

AUTORIZACION en virtud de la cual el Señor Secretario de 
Estado y del Despacho de Hacienda y Crédito PÚblico, otorgada 
en representación del Ejecutivo Federal al Señor Henri Marcel 
Stoll, permiso para establecer una IhstituciÓn Comercial de -
caracter bancario en esta Ciudad. 

ARTICULO PRI!'J!ERO. - Se autoriza al Señor Henri 1fu.rcel -­
Stoll para establecer en esta Ciudad una Institución Bancaria, 
la cual podra practicar las siguientes operaciones: 

' • A. - Hacer operaciones de prestar.no y descontar 6 negociar
documentos de crédito, con plazo no mayor de seis meses. 

----
:S. - Hacer prestamos á Negociaciones Industriales, Mine�, 

ras y Agricolas, á plazo no :mayor de Dos Años, para que sean 
---:-iñvertidos en su impulso y desarrollo, haciendose para este -

genero de operaciones una reglamentación clara y precisa que 
otorgue todo genero de garantías para la InstitupiÓn. ' 

C. - Hacer prestamos con garantía real de mercancías que
se remitan por conducto del Banco, pa.ra ser vendidas dentro del 
pais ó en el extranjero; recibos de mercancias depositadas en 
almacenes públicos y prenda de toda clase de bienes y valores, 
como semillas, productos y frutos, metales preciosos, titulos 
de Crédito del Gobierno Federal, de los Estados y de las Muni­
cipalid�des de la República ó de particulares, acciones, bonos, 
etc, etc. 

' 

D. '• Hacer prestamos sin garantía real, sino solamente -
personal. 

I 

E. - Recibir dinero y valores en custodia.
F. Abrir y seguir cuentas corrientes para operar por -

�medio de- cheques á su cliente�a con ó sin intereses y con pro­--�1-st-ón--de :fondos ó' sin ellos. 
G. - C'!omprar y vsnder giros, negociar letras de cambio,

lib�anzas 1 :mandatos de cualquiera especie, pagaderos en la 
Republica o en el extranjero; girar letras, libranzas, cheques 
Ó ma'ndatos de toda clase, pagaderos en el pais ó en el extran­
jero. ( exterior) 

1 

H. - Comp�ar y vender metales preciosos, valores públi­
cos, acciones de Bancos y Sociedades de Comercio, Bonos Hipo-· 
tecarios emitidos por Bancos Ó Instituciones Comerciales, etc. 

' 
I. - Recibir los depositos que manden hacer las autori­

dades Judiciales ó Administrativas, con arreglo á las Leyes. 
J. - Hacer prestamos á los Gobiernos Federal ó de los

Estados, sin que en ningun caso el momto de estos prestamos 
en conjunto, pueda exceder del 20 % del importe del capital 
e.x..11.i bido • 

..______ -- ' L'� - Emitir Bonos de Caja, con sujeción á las siguientes reglas: 
I , �. - Los Bonos de Caja seran de 50, 100, 500, y 1.000 -

pesos. 
II. - Estaran expedid.os al portador 6 seran nominativos.

Los primeros se transmitirán por la simple transmisión del ti­
tulo y los segundos por endoso. 

III. - Irán fir:rnados por los fu.ne ionarios q-u.e determinen
los Estatutos y por el Interventor del Gobierno. 

IV. - Seran pagatteros en un plazo no Tie�or de tres meses,
ni mayor de cinco añ0$. ' 

, , f. i V. - Causaran interas, cuyo tipo y epoca de pago iu ara

'-/0 
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el Con�ejo de Ad...�inistración, y debera expresar el titulo res­
pectivo. 

I 

VI. - Podrán ser emitidos al plazo máximo fijado, con ven­
cimientos parciales, por semestres vencidos ó.anualidades, de­
biendo estos titulas tener cupones cancelables, por simple per­
foración, á efecto de continuar vigentes, bien porque su tene­
dor se limite al cobro de intereses correspondiente, sin exijir 
su pago, con lo que quedarán automatica.�ente prorrogados, por 

el siguiente lapso dentro del limite de su vencimien'to, Ó bien 
para que la Institución pueda ponerlos en circulación. 

I 

VII. - Podrán ser cobrados los Bonos, una vez vencido su
plazo definitivo fijado en ellos, en cualquier tiempo, pero el capital que 'represente solo ganara réditos hasta la extinción 
de ese plazo. 

VIII. - La institución podrá, si le conviene, recibir los
Bonos como prenda fiduciaria ó pagarlos antes de s.u vencimiento ' 

IX. - Los Bonos gozaran preferencia para su rembolso so­
"bre cualesquiera otros créditos de la Institución, con exoep-e: 
cid'n de los créditos llamados de dominio, ·sobre los bienes ma­
teria del Contrato ó de la operación conforme á las Leyes; en 
los cr�ditos hipotecarios en los que la hipoteca haya sido re­
gistrada con anteridridad á la fecha de emisión del Bono y de 
los adeudos al fisco. 

ARTICULO SEGUNDO. - La Institución esta obligada á mante­
ner en caja, un numerario, el 33 % cuando menos del inrQorte de 
los depósitos ;J. la vista o á plazo, no mayor de tres dlas, que 
tuviere en su poder; quedando facultado para sustituir el nu­
merario, hasta: la mitad de dicho 33 %, con valores inraediatamen 
te realizables. El 67 % restante se garantizará con documentos 
descontables, de plazo no mayor de seis meses. se,entenderan �����--:t�i�t�u�l�o�s ú obligaciones inmediatamente realizables: I. - Los ti­tules :-e�a deuda pública y ,los que en su capital ó réditos ga­
rantize el Gobierno Federal,; - II . .. Los Bonos de Naciones d 
Sociedades extranjeras que se capitalizen al 4 '/o ·ó tipo menor 
en las Bolsas Oficiales en donde esten cuotizados. - III. - Los 
Bonos de los Estados Ó Municipios de ·1a Fed:eración que se capi­talizen al tipo.de 6 % ó á tipo menor. - IV. - Los billetes de 
13anco, los Bonos hipotecarios, los Bonos de Caja y los Bonos de 
prenda, siempre que los mencionados va1ores hayan sido emitidos
por Instituciones de Conseción Federal. - V. - Las acciones Ú 
obligaciones emitidas por sociedades nacionales, siempre que 
estos titulas esten cuotizados en alguno de los mercados del 
pais ó del extranjero y que hayan" pagado dividendos legitimes 

durante los cinco meses anteriores. 
ARTICULO TERCERO. - Podrá la Institución igualmente: 
A!. - Encargarse del servicio de réditos que deba pagar por 

su deuda el Gobierno en el pais ó en el extranjero. 
B. - Encargarse de igual servicio, con respecto á Nego­

ciaciones Iniustriales, Petroleras, Mineras, Agricolas y Co­merciales. 
C . .. Hacer en el pais y en el extranjero los arreglos p�­ra Contratación de Emprestitos Federales, de los Estados y de 

los Ayuntamientos. 
D. Hacer las gestiones necesarias para la colocación Ó

venta de los Bonos ó Ti tulos emitidos pO'r estas entidades y ,\ 
tambien por Empresas públicas ó privadas. Prestar su 9arant1a 
para facilitar el descuento ó negociación de pagares u obliga­
ciones exijibles á un plazo maximo de seis meses, y en general, 
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practicar por su cuenta, por cuenta agena ó en participación, 
·coda clase de operaciones bancarias con el Gobierno, Bancos,
Comerciantes, Petroleros, Industrmales, Propietarios y Agri­
cultores sin mas limitación que las que consignan expresamen­
te las Leyes.

ARTICULO CUARTO. - La Institución no podrá hacer operacio­
nes de presta.roo ó descuento con plazo mayor de seis meses y con 
menos de dos firmas de notoria solvencia ó con prenda, con ex­
cepción de· lo·s siguientes casos: - ·I. - L'os fijados en los In­
cisos A. B. C. del Articulo Primero. - II. - Cuando se vea pre­
cisada para aceptar en pago para liquidaci·ón de cuentas ,r1doau­
mentos existentes en poder de sus deudores. 

ARTICULO QUINTO. - El importe de los Bonos de Caja, que 
la Institución ponga en circulación, nunca se'rá..�ymr del De� "'
cuplo del Capital Social efectivamente pagado. 

ARTICULO SEXTO. - La Institución creara un Departamento 
especial de Ahorros que reglamentara en forma convehiente, de 
acuerdo con las Secretarías de Hacienda y Crsdito Público y la 
de Industria, Comercio y Trabajo para fomentar el Ahorro Obrero 
y el de los empledos públicos, mediante las estampillas del 
Trabajo, que se crearan por una Ley, proporcionando las mayo­
res ventajas posibles hasta otorgar participación en las utili­
dades mutuas de la Institución en este departamento. 

' 

ARTICULO SEPTIMO. - Podra la Institución, por acuerdo ex­
preso de la Secretaría de Hacienda hacer anticipos de cantida­
des á los Coneesionarios Ó dueños de Terrenos PetrÓlÍferos, 
siempre que la Secretaría de Industria, Comercio y Trabajo eer­
tifique la utilidad de hacer dichos anticipos. 

' 
ARTICULO OCTAVO. - Queda la Institución sujeta á las si­guiente bases: ' 
I. - Su capital Social se fi'ja en$ 50.000.000.oo Cincuen­

ta Millones 'de pesos Oro Nacional. De esta cantidad se destiaa­
ran $ 30.000.000.oo Treinta Millones para las operaciones refac 
ciortaria:s á 'l.a.·Industria Petralera, Comercio y Agricultura y 

$ 20.000.000.oo Ve'inte Millones para operaciones de presta.me, 
giros y descuentos. 

' 

II. Su domicilio legal sera la Ciudad de México, en donde
recidira su Consejo de Administración. 

III. - La institución podra establecer, previamente auto­
rizada por la Secretaría de Hacienda, Casas Bancarias Regiona­
les en las �iudades que se elijan en los Estados de la Repúbli­
ca Mexicana. 

IV. - Para garantizar el Establecimiento de 1·a Insti tuciÓn
se constituira en la 'Tesdrería General de la Nación,·un DepÓsi­

�º por valor de$ 300.000�oo Trescientos Mil pesos Oro Nacional 
cuyo depósito le sera devuelto tan pronto como den principio 

las operaciones, bien entendido de que esta autorización no $en 
dra ningun valor mientras el depósito no este constituido á sa­
tisfaccion del Gobierno. 

ARTICULO NOVENO. -
A. - Los Bonos de Caja ó cualesquiera otros, los Certifi• 

cados de depósito, los cheques que expida y los que giren á au
cargo, llevaran las estampillas:: que preirenga la Ley del Timbr!3 
pero con la limitación de que sea cual fuere el,valor de los 
expresados giros ó documentO's, el de la estampilla nunca exce­
dera de 5 p (cinco centavos). L� ·Institución expidirá sus ta­
lonarias de cheques ya timbrados. 

B. - Los Estados de la Federación no podran gravar las o­
peraciones que este contrato autoriza realizará la Institución 
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con impuesto alguno, con excepción de los prestamos con garan­
t!a(prendaria) hipotecaria, en los cuales el monto del impues­
to n� ��cedera de un cuatro por ciento del importe de la ope­
racion,. 

ARTICULO DECIMO. - Esta conseción dura veinte. años, que 
serán contados desdela fecha de este Contrato y podra pro·rro­
garse solicitando el penniso con dos años de anticipación. 

ARTICULO UNDECIMO. - La Institución no podra dar su car­
tera en lirenda Ó depósito á otras Instituciones Bancarias, con 
excepción del Banco Unico de Emisión á quien si 'podra enagenar­
se en prenda ó depósito irregular, dicha cartera. 

ARTICULO DUODECIMO. - Esta Institución establecerá con el 
acuerdo y reglamentación que fijen las Secretarías de Industzia
y Comercio y la de Hacienda y Crédito PÚbtico, alma.cenes de de­
pósito, en dónde los comerciantes del pais tendran la franqui­
cia de introducir sus mercancías, sin pagar en los puertos de 
entr�da, los derechos de importación, y que podrán realiza� to­
tal o parcialmente, cubriendo en el momento de su extraccion, 
las cuotas arancelarias, con arreglo á la Tarifa. 

ARTIClJLO TRIGESIMO. - Queda autorizado el señor Henri Mar­
cel Stoll, para hacer el traspaso de la ConseciÓn que comprende 
este contrato, á la Sociedad Anonima que formará para la implan taciÓn de la Institución " BANCO AGRICOLA E INDUSTRIAL DE :B..ffi7 
XICO " siendo nulos cualesquiera otros traspasos que se hicie­
ren sin previa autorización de la Secretaría de Haienda. 

I 

ARTICULO DECIMOCUARTO. • E1 Gobierno Federal ejercitará 
el derecho de intervención de la Institución, por medio de uno, , � o mas Interventores, que nombrara la Secretaria de Hacienda, y
para compensar al Gobierno de los gastos de intervención, la
__.I.nstitución le entregara por tri'mestres adelantados y en dine­ro efectivo, la suma de $ 1.2. 000. oo Doce Mil pesos Oro Nacio'­nal, al año, en la Tesorería Nacional, por cada Interventor. 

ARTICULO DECIMOQUINTO. - No podran ser Presidente del 
Consejo de Adminl:stración, ni Directores ó Gerentes de la Ins­
titución en su Matriz ó Casas Regionales, los Funcionarios ó 
Empleados de los Poderes Ejecutivo Federal, Legi'slativo, Judi­cial, ni de los de ig�ales poderes de los Estaos. 

( 

ARTICULO DECIMOSEXTO. - Toda controversia que se suscite 
con el Gobierno, con motivo de este Contrato, sera sometida á la decisión de los Tribunales Federales de la República Mexia cana, con excepción de las que tleban ser resueltas administra­
tivamente, conforme á las Leyes. 

ARTICULO DECIMO SEPTI]!O. - El señor Henri Marcel Stoll� acepta la concesión para el establecimiento de la Institucion 
" BANCO AGRICOLA E INDUSTRIAL DE MEXICO " en los terminos y ba­
jo las bases y condiciones que se expresan en los Arta. ante­
rioref;l, _ sujetandose en todo á las Leyes y disposiciones sobre
la materia. 

ARTICULO DECIMO OCTAVO. - Las utilidades de cada ejerci­
cio se dividirán en la forma siguiente: 10 % para fondo de p�e­
visi6n y reserva. - 10 % para el Gobierno Federal, como utili­
dades que le corresponden por el crédito que presta á esta Ins­
titucion, y el Balance, 6 resto de utilidades, entre los Acci'o­
nistas en la forma que determdine el Cónsejo de Administración. 

Es hecho en la Ciudad de México� •••••••••••••••••••••••• 



itexico i,tayo 2 de 1923. 

Sr General Don Alvaro Obregon. 
P�esidénte de la.' Republ_iC:a. 
Palacio Nae--ion�l. 

� S�'fior Pr�sidente: 

. , 

Con :recha ':14 del .mes proximo pasado, tuve el honor de escribir a Ud 
eh los sigueintes terminos: 
" Me permito molestar a Ud �con �sta carta;per� es mi deber,por tra= 
tar�e dé un_�snuto de gran interes para nuéstro pais,enviar a Ud el 
Cablegrama que acabo de recibir de Francia." 

,J -�Es'ñe cable que me diri_�e e�. Sr M.Sto11,,que vive en Paris,Num 9 Bon=
_ . t levard Jules Sandeau: .�[i;es 'la contestacion que !l envia,al que con 

" · · .. :recha 9 'de éste mes·,1.e dirigib e1 Sr .L-oRoumagnae,despues d� haber te= 
hida &st,e, el honor· -de c:wnf'erenciar emi Ud para darle. las ex'plicacio=

' .
V 

. nes necesarias ·sobre el Pro-gram Financiero, que un Grupo de Banqueros'
respetables de Paris· y de alguna�.Pr�v:i;a.eias de Francia,est! dispues= 
to a -ejecutar en Mexie-o,y cuyo Programa f'u! entregado personalmente 
por el. Sr stoll al Doótor Cabrera,·Encargado de Negocios de M:exico en 
Fráncia Y. que �st-e remiti6 a la. ·secretaria de Relaciones· con el obje= 
to de que f'uese so:metido�ál esiudio y consideracion personal de Ud, 
�? r .�a.s .pront_o l_lO�ib�e�" 

. r·r . "·v .. ... ..,,. � -� ., ,. 

��1,-.Grupq de:B-�qúero.s,qtie repres·eñt-a el Sr Stoll,es pode.roso �n las
'· F�itnza.s,.ae ·F:riinc.ia ·y EUropa: no t;i.ene ligas de intere.s'e$' con el Ban= 

., - 00:-'N�eio;n�l �e.>�e.�ieQ,ni con el de Paris et des Pays Bas',que s·on los 
.-qúe ,han ·explótáa.t;:;tfant,o·· y por tantos años. a los divers·os Gqbiernos dé 
Mexicó,a nuestro· -pueblo, buscando solamen:te el provecho pers·onal del 
grupo de judios ,-que han poseido · 1a mayoria de las acciones· de e'sos 
Bancos." 

--Desde hace tiempo,he estádo trabajando yo con nerseverancia,en uni= 
on de personas que han colaborado conmigo �n Paris'.I.para procurar ani= 
mar·y conveneer a algunos hombres el.e negocios y·capitalistas· de Fran= 
eia;sobre le conveniencia para Mexico y Francia,de establecer en Me= 
x1éo un BANOO con Capital Nuevo e .Independiente de Ligas con los vie= 
jes·Bancos de Mexicó,para que podamos ofrecer al Comerc'io,a la �e� 
ria;1a Agricultura e Yndustrias algun_os elementos pecuniarias de los 
que,HOY CARECEN COMPLETAMENTE y reanimar la explotacion de la rique= 
za- publi�·a por medio d�l trabajo ho�ado y ;r;,roourando asi ayudar a 
la reconstruccion economica de nuestro pais." . · 

" Despues de vencer di:ricultades de diversos generos,hemos logrado, 
que el Sr Stoll,que es COMSEJ'ERO FINANCIERO de los PR�CIPALES BAN= 
COS DE FRANOIA,hombre honorable,qú.e tiene grande influencia sobre lo's 
GRANDES Fiij.ANO¡EROS de aquel pais,forme un Grupo VALIOSlSIMO,que ha 
sometido a Ud. oficialmente el programa de negocios importantes que 
se proponen ejecutar ciescle luego en Mexicoi para lo ct;tal · c.uenta con 
todo el capital necesario y lo que es tan indispensable, con el apo­
yo debido en Francii.a,para poder extraer de aquel pais, el capital 
que invertirán en nuestro pais para su reconstruecion.-" 

�Bien �acil es para Usted sr. Presidente obtener todos los datos que 
Usted desee sobre solvencia, honorabilidad y seriedad de é-ste grupo 



pidiendo por 'cable y por conducto de persona de su confianza perso­
nal esos informes y estoy seguro de que/los recibir� Ud. tan sa-­
tisfactorios, como es necesario, para que Ust.ed déctida sobre la -­
conveniencia de aprovechar estos buenos elementos f'inancieros que 
hemos conseguido organizar y ponerlos en contacto directo con Ud. 

pues;como vera Ud. por el cablegra:ma·adjúnto, est�n dispuestos a 
hacer inmediatamente el deposito de 1.500,000 francos oro, para ga-rantizar el establecimiento del Banco, que será 1a· base para poder 
comensar la ejecucion del programa t:,inapei.ero sometido 2.a Ud. y· que comprende los importantes negocios.que realizarán en�exico, si 
encuentran aqui, en Usted y en el Gobierno, el apoyo debido confor­
me a nuestras leyes y par� hacer el depósito esperan unicamente que Usted nombre al sr. �toll, como Consejero FinancierQ, en estos ne­
gocios,· conio se le prometió en el cablegrama, que ,'Usted conoce y 
que él· contesta/ en el que envio adjunto.'-" 
"Cump�Q gustoso mi de1:Jer al hacer conocer a U�ted 19-,,p·'b,J'ta hoy se
ha -4echo en est.e neg4:>_cio, _baj� mi con�ejo profesional, y deseo -­
since1"amente que Ud., como .:re:f'e de la Nacion, se rei;;uelva a aprove­cha!' ésta bÜe:rta oporturiida<;l para �atraer a nuestro p_ais éste impor­
�a:nte gru�o. de f':Ínáncierosl' p�.a bien de n1,1estra Republica.-", 

� "Me ·es grató ponerme a sus ordenes para darle todos'los informes y
detalle·s que depep.dan de_ mi y que Usted desee sobre estos asuntos 
y en espera 9-e e�las, si a .bien :J.J> tiene darmelas,' subscribirme de
Usted r_espetuosamente, etc., etc •• -• 

. . ' . . 

Como hasta le fecha no hé tenido ninguna contestacion a esa
mi carta anterior, y temo que se haya extraviado en e:J., correo, me
pe�mito trans cribirsela,nuevamente, rogan�ole que en contestacion
me de usted a conocer su modo de p�nsar. sobre este negocio, para , qµe yo pueda transcribiflO � mis clientes ) �n Paris, por lo cual le 
an�icipo mis _agTadecimientos y.me·rep�to �e Ud. sµ atento, respetuo-,
so. y' seguro -.�ervi_dor, / t : _;.:r� 

. .  ' ' 
� . ' 

�). (:/; 

' . 
. .' 

' - -•
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VIA GALVESTON.'' 

COMPANI L\ TELEGRAFICA. MEXICANA. 
No se abone al mensajero ningún gasto que no e:,lé e.-;pe�·i.tic�<lo c11 el recibo . 

• 

' 
A Colm1r ..... .. -............................ ..... .. ...... ....... . 
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